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Valdôtains, réveillons-nous! On. TERRACINI 
Presidente Assemblea Costituente - Roma 

On. PERASSI 

6-12- 1947 

Le 1 décembre le Conseil de la 
Vallée s'est réuni en séance extraor­
dinaire afin d'examiner un projet 
de loi électorale envoyé de Rome 
pour les élections du Conseil de la 
Vallée. 

Presidente Commissione par Statuti 
1 N S [ STE Monteciterio - Roma 

af(inchè 10 Slat l//o particolare della Segre/a ri Federazione Valdos/alla 
Valle, in ossequio a quanlo gia s/a 

Partilo D'A zione, COlllunisla, Demo­
bilito e approvato dall' Asselllblea Co-

Cristiallo, Liberale, Socialista, Sociali­
slituente (ex-ar/icolo 108 dei progello 

sta dei Lavoratori sieuri di illterpre­
di Custi/uziolle) abbia caral/ere di 

tare ullallime aspirazione Popolazione 
De cet exa men il résulte: 
qu'on n'a tenu aucun compte du 

projet que le, Conseil de la Vallée 
a envoyé à Rome; 

Legge Cosliluzionale della Repubblica . "aldostana chiedono che S/atuto Re-
[/alialla, e faccia parte integrale della gionq.le approvato dal Consiglio "aile 
Coslill/~ione. 

que le projet envoyé d e Rome a 
élé rédigé par un fonctionnaire quel­
conque, au lieu d'être élaboré par 
la commission des onze qui doit 
examiner notre statut; 
que ce projet présente d'innombra­
bles et très graves lacunes, en par· 
ticulier: 

10 quant au mode de vote par 
scrutin de liste rigoureux, qui ôte 
toute 1 iberté de choix à l'électeur; 
le projet Thomasset adopté par le 
Conseil de la Vallée laissait, au con­
traire, une grande liberté de choix 
à l'électeur tout en respectant le 
principe de la proportionnelle; 

2° quant à l'incompatibilité de 
certaines charges avec celle de 
conseiller de ' la Vallée, incompati­
bilité à laquelle, dans le projet en 
question, on ne fait pas même allu-

FA VO Tl 
n/fil/che l'Assrmblea Coslituente vo­

glia pruvvedere in conformila, acco­
glielldo i piü ardenti voti e la pro 
fonda aspi razione della popolazione 
valdos/ana, 

sia prorogando oUre il 31 dicembre 
1917 i po/eri cosliluel/Ii, per quan/o 
cOllceme 10 Sia/uta pa,.ticolare della 
Valle di Aos/a - sia delrgando i po­
leri stessi al Governo della Repubblica. 

L'ordre du jour sur la'ioi électorale 
Il Consiglio del/a Valle d'Aosta 

nella sedu/a straordinaria dell'8 di­
cembre 1947, preso in esame il pro­
getlo ministeriale pel' la eleziolle dei 
Consiglieri del/a "aile 

CHJEDE 
che - come si addice ad 1I11 regime 

democralico: 
.. dl" 1°) il progello redallo e appruvalo dal 

3° quant au princIpe e a resl- C . l ' d Il V II' . 
sion; 

. . , OIlSlg /0 e a a e SIG preso /Il 
dence, sur lequel le projet presente .'. . 

'1 diV' Il' . . t' cOl/sldernz/One e serva dl base alla par le Consel e a a ee lIlS1S ait d' . 
d, f t' l' ' .. 1 Iscuss/O/le. 

une açon par .1?U ler{', prJ.nclpe 20) Le eventua/i obiezio/li teclliche e 
q~i. a été comp,letement mis .d~ gillridiche aile disposiziolli dei pro-
cote, de sorte qu un qUidam, arrive Ill' . 1 1 . . " ge 0 S esso SIGIIO COmllniCa e a 
dans la Vallee depUiS un -moIs a C . l' d II T'II . ,01lSlg /0 e a ra e. 
~eine, pourr~lt, n?n se,ulem.elnt etre 30) La Commissio/le deg/i Il/Idici ven-
electeur mais meme etre e u. _. 

, . d V' d"d ' ga /lweslt/a dell'esame dei progello 
Le Conseil e la allee a eCI e d" d fT Il . 

1 CUI sopra, a eu e l/arSl con-
par conséquent de repousser le /empora/leamen/e ail' esame dello 
projet en question et de rédiger sta/l/lo regionale (dato il rapporlo 
séance tenante un ordre du jour 

di i/llerdipendenza e di strella COll· 
demandant en particulier: a) que le nessiol/e tra i medesimi). 
projet de loi électorale présenté 
par le Conseil de la Vallée soit 
examiné séri.eusement et serve de 
base à toute ultérieure discussion 
et proposition; b) que ce projet 
soit discuté par la Commission des 
onze en même temps que notre sta 
tut dont il est insépanlble; c) qu'on 
approuve le principe de la résiden· 
ce; d) qu'on adopte un systéme de 

. vote qui laisse anx électeurs une 
plus ample liberté de choix, tout 
en conservant le principe de la 
proportionnelle-

Le Conseil décide aussi de rédiger 
un ordre du jour demandant que le 
Statut de la Vallée d'Àoste soit exa­
miné par l'Assemblée Constituante j 

qui seule peut lui donner un mini· 
mum de garantie. 

Les ordres du jour ayant été 
rédigés par une commission com­
posée de membres du Conseil, M. 
le Président en donne lecture aux 
Conseillers qui les approuvent à 
J'unanimité. 

Voici les ordres du jour tels qu'ils 
ont été rédigés: 

L'ordre du jour relatif 
à l'examen du Statut 

Il Consiglio della T'alle di Aosta 
nella seduta slraurdinaria dell'8 di­
c~mbre 1947 

DOMANDA 
che, quanto mello, si prenda - come 
base pel' l'elaborazione delnuovo pro­
gelto - il D. L. J. 7 gellllUio 1946 
n. 1, con le modi(i rhe inserite nel 
proge tlo di legge eleltorale redalto 
dal COllsiglio della Valle e ciol!: 
a) motivi di' incapncita (art. 8 pro­

get/o C. V.), di ineleggibilila (art_ 
10), di incompalibilita (ar/. 11 ,. 

b) Liberia di scella dell'elel/ore (arl. 
20), abbillata al sistema proporzio 
nale di cui all'art . 22. 

c) Limilaziolle dell'eleltoralo e dell'e­
leggibilita, secondo Wl minimo di 
residenza da slabili/'si (art. 1 e 9 
dei progelto Consiglio Valle). 

d) numero di trentun Gonsiglieri. 
e) manlenimen/o dei lerminidi clli 

cille leggi generali in materia elel­
torale . 

f) altribuzione a lluovi CClIsiglieri dei 
posU che si rel/do no vacanti I1ei 
primi lre anni, flno ad Ull terzo 
dei llumcro complessivo dei posti 
stessi. 

* * * 
Les Fédérations Valdôtaines des 

Partis, convoquées par M. le Prési­
dent Caveri, avaient déjà envoyé 
le 6 c. à MM. Jes députés TelTacini, 
Perassi et Bordon les télégrammes 
suivants: 

venga soUopposto Esame Assemblea 
Costiluente - Cerise, Ravenni, Fari­
net, Ramera, Bosso, Molta. 

On. Giulio BoROoN 
Montecitorio - Roma 

[Il da/a odierna Segre/ari Federa· 
ziOlli l'aldos/alle Sei Partiti hanno 
richieslo al Presidente Assemblea Co 

slilll.nte che Statl/ /o Regionale Val­
dos/Q1\o vellga solloposto eSGme As­
semblea stessa - Cerise, Ravelllli, 
Farinet, Ramera, Bosso, Molla. 

• • • 
Au fond, le fait que Rome n'ait 

tenu aucun compte du projet adop­
té par le Conseil de la Vallée ne 
nous étonne pas trop: cela n'est, 
malheureusement, que trop con· 
forme à nos prévisions, prévisions 
que certaines personnes jugeaient 
- avec scandale - pessimistes et, 
peut·être même, dépourvues de sin­
cérité, m :l is qui en réalité com­
mencent - ou mieux, continuent 
- à s'avérer exactement. 

Nous avions dit, répété et rabâ­
ché que l'on se moquait de nous; en 
voilà une nouvelle preuvt : le projet 
de loi électorale élaboré démocrati­
quement par le Conseil de la Val­
lée (au sein duquel tous les partis 
sont représentés) est tout simple­
ment jeté au panier comme un 
vulgaire chiffon de papier, et on le 
remplace par un autre projet, rédigé 
antidémocratiquement par un fonc­
tionnaire quelconque, comme au 
temps du fascisme, projel qui ne 
tient, naturellement, aucun compte 
des conditions particulières de la 
Vallée d'Aoste, encore comme au 
temps du fascisme, et qui par dessus 
le marché est rempli de lacunes, 
d'omissions et de bévues, toujours 
comme au temps du fascisme. 

Le nom seulement a donc chan­
gé, ma·is la doctrine est restée la 
même, la doctrine centralisatrice 
et tiureaucratique qui, tôt ou tard, 
se montre contraire à l'autonomie, 
comme il est arrivé dans ce cas-ci, 
pour la bonne, la simple et l'évi­
dente raison qu'elle est incompati· 
blè avec toute forme d'autonomie. 

Mais Rome nous croit-elle déjà 
tellement bien endormis par l'au­
tonomie-som.,,nifère qU'il ne vaille 
même plus la peine de cacher son 
jeu? Croit·elle déjà pouvoir jeter 
tout bonnement au panier les dé­
cisions du Co nseil de la Vallée sans 
que nous nous réveillions, et ren­
voyer l'examen de notre Statut de 
jour en jour, sans que nous com­
prenions que, si l'Assemblée Cons­
ti tuante ferme ses portes avant de 
l'avoir examiné, l'approbation de 
ce Statu t de la part d'une autre 
assemblée n'aura plus aucune vé­
ritable ,-aleur? Pense-t-clle que l'au­
tonomie som , ifère ait déjà si bien 
fait son effet qu'on puisse désormais 
nous l'ôter entièrement? Si elle 
croit cela elle se trompe, comme 

A nuée (,. 400 • Semes.,re 2fiO 
Étranger - an'nuel L 600 

On reçoit les abonnements 
à l'Union Valdôtaine 

19, Rue Festaz - Aoste - Téléph. 72U 

Il 

le prouve la décision du Conseil 
de la Vallée, qui a repoussé à l'una­
nimi té, comme essen tiellement an­
ti·démocratique, le projet de loi 
électorale rédigé par la bureaucra 
tie romaine, comme le prouve aus· 
si la décision des Fédérations Val­
dôtaines des Partis, qui ont de­
mandé à l'unanimité l'inclusion du 
Statut Valdôtain dans la Constitu­
tion même de l'Etat, comme partie 
intégrale de celle-ci. 

Dernièrement c l'Union Valdôtai­
ne ~ a appelé les .Valdôtains à Aoste 
Pf ur démontrer, par une grande 
manifestation populaire, la vérita­
ble volonté du peuple, qui est de 
voir enfin le nouveau Statut Val­
dôtain approuvé par l'Assemblée' 
Consti tuante. 

Si l'on nous refusait cela une pé­
riode difficile s'ouvrirait devant 
nous. Mais le peuple valdôtain fera 
vo'Ïr alors ce qu'il vaut! 

Encore et toujours, soyons unis! 

DÉCENTRALISATION ET AUTONOMIE 
La nécessité d'une certaine décen­

tralisl/tion du pouvoir est actuelle­
ment admise, en principe, par la 
majorité des hommes politiques, mais 
il est né,:'essaire de distinguer, sur 
cette question, dellx théories bien 
distinctes qui se différencient tant 
par les bases doctrinales sur lesquel­
les elles se fondent que par les ré­
suit ats concrets que leur réalisation 
amènerait. 

La gronde majorité entend tou­
jours affirmer le principe que la sou· 
veraineté doit résider exclusivement 
dans l'Etat, mais elle se rend comp­
te, toutefois, que la rigide centrali­
sation quasi mécànique, si chère or· 
dinairement aux gros bonnel s de la 
bureaucratie (qui entendent toujours 
réserver jalousement aux organes 
centraux jusqu'aux plus menus actes 
du pouvoir tels que la nomination 
d'un huissier de préture ou le trans­
fert d'un bedeau d'école élémentaire), 
finit par nuire grav ··ment à toute 
l'action de l 'Eta t qu'elle rend extrê­
mement lente, coûteuse et tracassière, 
et par entraver et souvent par em­
pêcher et paralyser l'activité des 
citoyens, au détriment évident de 
l'Etat lui· même. 

C'est pour obvier à ces graves in­
convénients que les plus éclairés par­
mi les adorateurs eux-mêmes de 
l'étatisme acceptent l'idée d'un ~ dé­
centralisation plus ou moins large 
(mais toujours uniqnement adminis­
trative) qui accorde une plus grande 
compétence et une certaine fa culté de 
mouvement et de décision aux orga­
nisations locales, car ils conviennent 
que celles-ci, se trou çant sur place 
et en contact dinct avec les popu­
lations qu'elles ont mission d'admi­
nistrer, sont mieux placées pour ap­
pliquer, adapter et imposer de façon 
plus intelligerlte et efficace les déci ­
sions du pouvoir central. 

Dans Id décentralisation ainsi con­
çue le problème d'un plus grand es­
sor de la liberté individuelle et d'une 
c 11lséquente limita tion de l'autorité 
de l'Etat n'est naturellement pas en 
cause puisqu'il s'agit précisément du 
contraire, c'est-à-dire de donner au 
gouvernement, par une meilleure or­
ganisation, plus agile et plus -'ou· 
pie, plus économique et moins inuti­
lement vexatoire, le moyen d'imposer 
mieux et plus sûrement ses volontés 
ci 'oule la population . . 

C'est le système idéal pour les 
partls nationalistes, milttaristes et 
dictatoriaux de toutes les couleurs. 
qui ne conçoivent guère 1 Etat que 
comme une machine destinée à réu­
nir et concentrer solidement dans les 
mains du gouvernement la totalité 
des moyens, _ des ressources et des 
énergies d'une nation en vue de la 
guerre et de la conquête, au dehors 
ou à l'intérieur, de lu suvpression 
radicale de tout vestige d'initiative 
et de liberté sous le rigide nivelle· 
ment collectiviste. 

L 'autre tendance, qui se réclame 
au contraire de la vraie notion d'au­
tonomie, (selon le sens étymologique 
du mot: « qui se gouveme soi-même)} ) 
part du principe qui est, au surplus, 
la simple constatation d 'un fait, que 
les Communes et les Régions sont des 
organismes créés spontanément pàr 
la nature, bien antérieurs à l'Etat 
tel qu'il est constitué de nos jours 
et riches d'une vie propre, et que, 
par conséquent, le pouvoir qu'elles 
exercent ou qu'elles devraient exercer 
ne peut pas et ne doit pas être con­
sidéré comme une délégation ou une 
concession de la part de l 'Etat, mais 
doit relever uniquement et directe~ 
ment de la seule source de tout 
pouvoir démocratique, c'est à dire de 
la volonté populaire. 

Dans cette conception il est évi­
dent, par exemple, que les autorités 
locales, dans leurs actes et l'exercice 
de leur mission, ne peuvPnt être con­
trôlées que par l'opinion publique et 
jugées souverainement que par leurs 
propres électeurs et non point par 
l'Etat dont ils ne tiennent nulle­
ment les pouvoirs qu'elles exercent. 

Si on veut en effet remonter aux 
origines mêmes de l'organisation de 
la vie collective, il est facile de voir 
que, q!"and les hommes se sont aper­
çus qu'ils avaient des intérêts qui 
dépassaient le cadre de la vie pri­
vée, c'est la Commune, ou tel orga­

nisme similaire sous que 'que nom 
qu'on veuille le désigller, qui s:est 
spontanément constituée, à différen­
tes époques, dans tous les pays du 
monde, pour administrer les intérêts 
publics de la collectivité, et c'est elle 
seule, par conséquent, qui est dépo­
sitaire de la sou"eraineté populaire. 

Les nouveaux besoins créés par le 
développement de la civilisation ont 
d'ailleurs vi'e fait sentir l'opportu-



nité de grouper les Communes dans 
un organisme administratif plus vas· 
te. C'est ainsi que, selon le grand 
fédéraliste italien Cattaneo, l'Etat 
devrait être théoriquement conçu com­
me un~ simple fédération d~ Com· 
munes. C'est·à-dire que, comme les 
hahitants d'une contrée donnée se 
groupent pour former une organiw­
tion, la Commune, à laquelle ils 
confient l'exercice de certains de leurs 
droits et la protection de tels de 
leurs intérêts particuliers, (toujours 
naturellement s'ous leur contrôle et 
leur autorité souveraine qui s'exer· 
cent périodiquement, à notre époque, 
par le moyen des élections), de la 
même façon les Régions devraient 
lecevoir leurs pouvoirs par délégation 
des Communes qui éliraient les gou­
vernements régionaux, lesquels de· 
meureraient, bien entëndu, lesponsa­
bles de leur gestion envers les Com­
munes qui les auraient élus. 

Il -va sans dire que dans le dé­
veloppement logique de cette concep­
tion le grand Etat national moder­
ne ne devrait être qu'une Confédé­
ration ae Régions, créé,e par celles­
ci pour la gestion de certains inté­
rêts qu'elles jugent utile de confier 
à cet organisme plus grand, qùi de· 
vrait ' d'ailleurs rester toujours stric­
tement soumis à leur contrôle et au­
torité comme les Régions elles-mêmes 
le seraient à ceux des Communes 
et celles-ci à ceux du suffrage uni· 
versel. 

Comme che/cun sait, en l'état ac­
tuel des choses, nous sommes, hélas, 
bien loin de cet idéal. Même dans 
les pays où règne, peu ou prou, un 
régime d'autonomie, on préfère éviter 
cette dépendance automatique des 
organismes plus vastes de ceux d'ori· 
gin~ plus ancienne et plus proches 
de la source du pouvoir, et on donne 
aux uns comme aux autres la mê­
me base du suffrage universel. 

Ce système permet malheureuse­
ment à l'Etat de se proclamer dé­
positaire direct de la souveraineté 
suprême et seul représentant des in­
térêts généraux, . et d'attribuer aux 
organisateurs 10caZltx te caractère de 
simples représentants d'intérêts par· 
ticuliers qui doivent, par conséquent. 
être soumis à son autorité et à son 
contrôle. 

Cette théorie a d'ailleurs le gralie 
défaut, entre autres, d'être basée sur 
une fiction: c'est·à-dire que la gran­
de masse des électeurs se trouvent 
dans les conditions intellectuelles né· 
cessaires pour juger et décider di­
rectement et personnellement de tous 
les grands intérêts, dans toute leur 
extrême complexité, que les Etats 
modernes concentrent dans leurs 
mains. 

Quant .à nous, il nous semble évi­
dent que, comme les membres du 
suffrage universel sont toujours par­
faitement à même d'apprécier les in­
térêts de .la Commune où ils sont 
nés et qu'ils habitent, et de choisir 
parmi leurs propres concitoyens ceux 
qui méritent leur confiance et leur 
semblent plus aptes à gérer leurs 
intérêts collectifs, ceux-ci à leur tour 
sont tout naturellement indiqués pour 
décider, armés de la confiance et du 
mandat de leurs électeurs, si et dans 
quelle mesure il est utile ou oppor­
tun pour l'organisation qu'ils admi­
nistrent, de se grouper avec d'autres 
organismes similaires voisins et de 
constituer avec ceux-ci une organisa­
tion plus vaste dont ils l~miteront 

les pouvoirs et contrôleront la ges­
tion avec toute l'autorité et· la com­
pétence voulue. 

Il est à peine nécessaire de faire 
observer qu'une telle conception de 
l'Etat, une fois admise et loyale­
ment appliquée, rendrait radicale· 

lE DREUIL en 1873 
Voici une page, que /lOllS pouvons 

COll sidérer inédite, de l'A bbé A mé 
Gorrel. Elle a paru sur « Le l'ouriste. 
de 1'011 1873. 

Eli la publiant, li l'occl1.sion du 
40" anniversaire de la mort de son 
Auteur, nous désirolls rendre homo 
maqe à sa mémoire el en évoquer en 
même temps le souvenir. 

Celle pqge nous offre un intéres· 
sant tableau de l'âge d'or de l'a/pi­
nisme. Nos amis de VaILounianche 
la liront avec un plaisir tout parli­
culier. Le.~ vieillards pourront songer 
un instant à leur Breuil d'antan, à 
ce régne de la soli/ude alpestre qui 
allait devenir bientôt une capitale du 
tourisme et du sport. 

* * * 
Né avec les instincts d'une 

locomotive j'ai parcouru à di­
verses reprises toute la Vallée 
d'Aoste et j'en ai gardé de pré­
cieux et impérissables souve­
nirs: pUÎsque me voilà de nou· 
veau dans ce beau pays, que la 
neige me chasse des montagnes, 
tandis que la pluie me cloue 
dans une chambre, un petit 
voyage dans le passé me paraît 
tout naturel et · plein d'à propos. 
Je choisis pour aujourd'hui la 
vaHée de Valtournanche. 

C'était en 1850, trois touristes 
arrive nt à Châtillon; c'était, on 
n'en peut douter, des anglais, 
anglais et demi. Après une hal­
te d'une heure à l'auberge du 
Lion d'Or, . ils reparten t pour Val· 
tournanche avec leurs sacs, leurs 
longues jambes et leurs grands 
bâtons. A l'auberge du Lion d'Or, 
car on ne parlait pas encore 
alors d'hôtel, ces anglais n'avaient 
l?ris que de la bière et u ne tasse 
de café; pas n'était question de 
thé à cette époque; ils n'avaient 
pris ni vin, ni viande: les drô' 
les de gens que les angiais. 

Ils arrivent à Valtournanche 
et vont demander l'hospitalité 
au presbytère; ni auberge, ni 
cantine à Valtournanche pour 
les étrangers. Ces messieurs les 
anglais veulent repartir le len­
demain pour traverser le Mont­
Cervin. 

On ne distinguait pas encore 
alors le MontCervin du Col 
S. Théodule. Il faut des gllides : 
on envoie un enfant chercher le 
guide dans un chalet à une 
heure de dJstance, il arrive à la 
curp, le cu'ré l'annonce aux an­
glais qui le font venir. On ne 
peut passer le glacier seul, il 
faut un compagnon au guide 
pour le retour et il faut que le 
compagnon soit habile aussi 
pour la glace. Le marché se 
conclut à L. 25 par guid~ jus­
qu'à Praborne (Zermatt est venu 
plus tard). Le curé ne voulant 
rien pour son hospitalité, le 
compte est arrangé par une for­
tebonne-main à la servante qui 
est la sœur du curé, et ra cara­
vane part et arrive heureuse-

mellt impossibl ~ toute tentative de 
gouvernement totalitairl' et despoti­
que ainsi que toute éventualité de 
guerre. 

En effet, abolir l'omnipotence de 
l'Etat c'est supprimer la cause su­
prême de toute guerre, et d'autre 
part ce système fédéraliste amènerait 
tout naturellement les Etats à se 
fédérer entre eux dans une organi· 
sation mondiale dans laquelle l'idée 
même d'un conflit armé entre les 
nations qui la composent serait tout 
aussi inconcevable que l'est actuelle­
ment celle d'une guerre enire les 
Communes d'un même Etat. 

J. M. NÉ4R 

ment à Praborne où on Ingeait En 1855, trois onginaux vou­
aussi chez le curé, le vicaire ou lurent essayer l'escalade du Cer­
le médecin, les s euls qui tussent vin; ils partirent avec le piolet 
du vin , et l'on choisissait ou comme ci· dessus et déjà les 
plutôt l'on subissait celui des grands bâtons ferrés ou alpens­
trois dont la maison était ou- tocks; sur une pente du glacier 
verte . du Mont Thaber ils perdirent 

Il n'y avait alors à Val tour un chien; sur la Tête du Lion, 
nanche que cinq individus qui ils s'amusèrent à rouler des ra· 
eussent osé s'aventurer à tra- chers dans l'abîme, m a ngèrent 
verser le glacier du Mont-Cervin leur croûte de pai~, burent de 
en qualité de guides, et il fallait la neige fondue dans une taba· 
les chercher où ils étaient et tière en cuir, après avoir fait 
bie n souvent encore les attendre passer le tabac dans leurs pipe~, 

La même année, quelques huit e t redescendirent dormir dans 
jours pills tard, sept anglaisenva les chalets. 
hissent encore la cure, les gui- Actuellement le Mont·Cervin 
des sont requis, mais il faut en- compte près de cinquante ascen­
core cinq porteurs, hors les deux sions, il possède une grotte de 
guides; trois frères sont en'ga refuge. 
gés, les deux autres sont à Le Col S. Théodule compte 
l'avenant et mettent crânement quatre 'chambres et a déjà servi 
leur casquette de la garde na- d'observatoire météorologique 
tionale pour cet exploit et ce pendant un hiver. 
long voyage. Mais à l'annonce Valtournanche compte un bon 
du départ pour le glacier La et di~crc' t hôtel; la petite au­
Rouèse, la mère des trois frères berge est devenue l'hôtel du 
tombe évanouie et l'épouse de Mont·Rose. 
l'un d'eux fait une fausse cou- Le bassin du Breil a vu s'éle­
che. Ces cinq porteurs furent ver le Giomein, le chalet Gas­
depuis d'excellents guides et .pard et demande en core mieux. 
deux continuent encore le sel'- Une belle route se construit 
vice. de Châtillon à Valtournanche. 

Le nombre des anglais allait Les Bussérailles peuvent être 
augmentant toutes les années; visitées à loisir. 
il y avait déjà des anglais d'An- Les guides sont nombreux, 
gleterre, il yen avait de Prusse, trop nombreux peut·être, ils sont 
d'Autriche, anglais de Suisse, presque tous fournis de tout 
de France, d'Amérique et même l'attirail néces~aire pourune Ion 
de Russie et d'Italie; ail vit gue excursion ou une difficile 
mème des anglaises. a stupeur! escalade, ils font des voyages 
ô bêtise humaine! sur les glaciers étrangers, ils 

Les guides se _multiplièrent, deviennent propres dans ieurs 
une petite auberge avec quel hé.bits et leurs manières; le 
ques lits tant bien que mal s'éle- voyageur en trouve à foi",on à 
va à Valtournanche; au châlet Châtillon sans les faire chercher, 
du Breil, au pied du Mont-Cer· le nombre des touristes aug­
vin, à côté de la chambre où mente; le pays est mieux co"n­
avait logé M. de Saussure, on nu, des cols et des .pics \lom 
fit quelques mauvaises fenêtres breux sont.explorés; on les igno­
à "un grenier pour en faire une rait auparavanl;' l'argent va et 
salle; on divisa l'étage supérieur vient, la circulation 3'établit, un 

grand pas est fait, l'autte se fe­
par une cloison pour en faire ra, tout change, tout progresse: 
quatre chambres à dormir: je moi aussi je crois au progrès. 
me rappelle encore ces petites 

MINTOLÉ RETROG 
lucarnes où je pou vais à peine 
passer mon poing fermé; il était 

~~~.~~~~~--~~~ 

si facile là de se croire un grand 

homme 1 Votre tête heurtait par- Une Revue Valdôtaine 
tout, à la porte, aux poutres, 

(Relrog est ~anagramme de Gorrel) 

~ne ~élé~ation vamôlaine 
à Rome 

M. Caveri, Président du Con­

seil de la Vallée, M. l'Avl. Page 

assessellr à 1'1. P., M. l'Ing. 

Fresia, assesseur aux Finances, 

1}1. NOl/ch y assesseu r à l'Ag ricul· 

lure, M. le Docl. Farinel mem­

bre dil Comitato di Coordina­
mento, sonl partis pOUl' Rome 

la semaine dernière pour discu-

1er les questions concernant la 

loi électorale et le nouveall sta­

lut approuvé par le Conseil de 

la Vallée. 

NOS 
POUR 

ÉMIGRÉS 
NOS ÉGOhES 

Nos instituteurs reçoivent tou­
jours avec le. plus grand plaisir 
«L'Ecole Valdôtaine », le bulletin 
scolaire que M. Eugène Meynet 
rédige avec une passion irlas­
sable dans le but de faciliter la 
tâche de nos maîtres d'école. 

La Société de Bi ]nfuisance pour 
les Ecoles de la Vallée d'Aoste 
vient de porter à son tour une 
précieuse contribution à l'ensei­
gne'ment de la langue française 
chez nous. 

Elle a pris l'initiative d'en­
voyer gratuitement à 100 écoles 
valdôtaines une des meilleures 
revues pédagogiques que- l'on 
publie en France. Il s'agit de 
« L'Ecole» que beaucoup de nos 
instituteurs connaissent déjà. 

Ce témoignage de solidarité 
de nos émigrés nous encourage 
à poursuivre notre tâche po'ur 
la défense de notre langue qui est 
un trésc>r d'une richesse inesti­
mable. 

A propos du dispensaire 
pour les tuberculeux 

au plancher; mais il y avait des 
lits et l'on n'était plus ohligé 
d'aller dormir avec les bergers 
sur le foin du Crétaz ou de la 

Dernièrement nous avons publié 
dans notre journal un compte·rendu 

Une « Revue Vaidôtaine » tri- d'une séance du Conseil de la Val­
mestrielle, richement illustrée, com 
prenant au moins 64 pages de texte, 
paraîtra dès le mois de janvier, sous 
les auspices du Conseil de la Vallée. 
Elle s'est déjà assuré la collabOla· 
tion de 35 écrivains, parmi lesquels 
deç professeurs d'université, des homo 
mes de lettres et des publicistes suis­

Vieille. 

Un excentrique, un guide 
émérite, Pierre Meynet, dont la 
femme était de Zermatt, aila 
planter une tente sur le col 
S. Théodule pour réfléchir avec 
sa chère moitié lequel était le 
meilleur: ou le bien qu'ils avaient 
mangé en Suisse ou celui qu'ils 
avaient bu à Valtournanche. En 
1854, un anglais de Biella, M. 
Quintino Sella, faisait l'ascension 
du Breithorn ; (dl n'avait que de 
très mauvaises cordes soustrai­
tes à quelques fagots de foin; 
le premier guide taillait les mar­
ches avec une petite hache à 
fendre le bois et quand il ne 
l'employait pas, il en introdui­
sait le manche par le collet de 
son habit entre son paletot et 
son gilet; c'était la place la 
plus commode pour cet incom­
mode instrUment. 

M. Sella a laissé un récit in­
téressant et spirituel de cette 
ascension sur le livre de la ca 
bane du Col S. Théodule; mal­
gré mes recherches. je n'ai pas 
réussi à dépister cette narration 

ses et savoyards. 
La Revue ValdÔtaine abordera 

tous les problèmes intéressant notre 
Vallée: agriculture, ressources na 
turelles, eaux publiques, dépeuplement, 
émigration, tourisme, alpin isme, lit­
térature, archéologie, artisanat,folklo-
re, etc. 

Elle aspire à être un instrument 
de culture pour les Valdôtains, afin 
qu'ils puissent apprécier mieux et 
s'attacher davantage à leur pays 
natal. Largement répandue au dehors 
de la Vallée et même à l'étranger. 
la Revue Valdôtaine sera un 
organe de propagande très efficace 
vour héler an loin et draîner dans 
'notre Vallée 1 es courants du touris­
me international. 

Valdôtains! Renouve­
lez l'abonnement à votre 
journal! 1 

Abonnement annuel 
Abonnement semestriel 
Abonnement soutien 

L. 400 
» 250 
» 1000 

en 1871. Ou eHe a péri ou quel- Reno uvelez aussi VO~ 
qu'un a emporté le feuillet dans 1 tre côtisation à l'Union. 
son album. !.l-_____ - ............ -----

lée durant laquelle on avait traité, . 
entre autres questions, celle de 
l'agrandissement du dispensaiIe pour 
les tu bercu leux. 

Un Valdôtain hospitalisé dans un 
sanatorium du Piémont, ayant lu 
cet article, nous a écrit une lettre 
fort touchante, dans laquelle il ex­
pose les tristes conditions de. nom­
breux Valdôtains, obligés de se ren­
dre dans des sanas hors de. la Val­
lée, où ils ne peu ven t recevoir que 
de très rares visites des parents, où 
l'hiver ils sont plongés dans le 
brouillard (ce qui n'est pas précisé. 
ment - indiqué pour les maladies des 
poumons), et l'été accablés par des 
chaleurs étouffantes. 

Ne pourrait-on vlaiment pas -
nous demande IH,tre compatriote -
au lieu d'agrandir le dispensaire, 
transformer en sanatorium un châ­
teau comme, par exemple, celui 
du Duc des Abruzzes? 

Calendrier Valdôtain 
Notre fidèle imprimeur M. 

Fusanotti Jean a fait paraître 
un beau Calendrier ValdÔ· 
tain en langue française. NOts 
le félicitons vivement et nous 
indiquons ce calendrier à l'atten­

tion de nos lecteurs. 



A TRAVERS 

- Aoste 
('afé du Co '1JlnerCe 

Il y a des docteurs qui sou­
tiennent que notre langue a re­
culé à cause des commerces et 
de la naturelle évolution dtS 
choses. Ils oublient qu'en 1880 

son usage a été interdit dans les 
tribunaux et qu'après elle a été 
interdite dans les écoles, et dans 
les d ocuments publics. Il oublie 
qu'on déf'endait aussi de la parler. 
Notre langue risquait de som­
brer sous' la violence. 

Ce système de violence avait 
ses pontifes et aussi ses ince'fsa· 
tori. Les docteurs don t nous par­
lons en faisaient partie en qualité 
de Centurioni de la milice. Leur 
dieu est mort, mais eux l'adorent 
encore. Que la liberté dure et 
notre langue retournera lente­
ment et tranquillement. 

Aussi nous félicitons notre ami 
Vercellin qui a tranquillement 
redonné a son Café l'allcien nom 
de « Café du Commerce •. 

Club Alpin 

Pt>rloz 
La Société de bienfaisance 

M. le Doct. Guglielmone était de Paris pour les écoles dt) 

, t' tt " ., 1 la Vallée d'Aoste vient d'envoyer presen a ce e ceremon le a a-
, M pour 110S ecoli ers 20 co pies d'un 

LA VALLÉE 

quelle ont participe aussi. m e 
Pollio Salimbeni, veuve de lVi. livre qui leur sera de grande 

l,· g Pli' '1 ' . d utilite. Il s'agit du Voc'lbulaire, ln. 0 10 a a memoire u-
Exercices d'observation et de Zan· quel l' écolf~ a été dédiée, M. le 

Surintendallt des écoles, M. Gal gage de Lelu, Kubler, Vœltzel. 
Lps écoles de Pont·St-Martin et M. Lettry de la Commission 

Interne et M. le Doct. Maggiora, aussi en ont reçu 20 copies 
directeur de la Colonie. ainsi que celles de la Tour d'Hé-

C'est M.lle Rosine Erba qui rérn. 
dirige avec compétence cette é- Nous remercions vivement la 
cole . à laquelle sont affectées les, Société de bieniaisance et M. 
institutrices Fosson, Vuillermoz, · Riccarand d'avoir bien voulu 
Rini, Bozon et Trucco d'Aoste. penser à n 'ys chers petits écoliers. 

* * * 
"allée de l'Evallçon - UII 

docllln ent il i re i III éressa lit 
Un intéressant documentaire 

cinématographique a été passé 
ces jours derniers dans les com­
munes d t' s deux Challant, de 
Brusson ç t d'Ayas, grâce aux 
bons soins de la section Emile 
Lexert de l'Ass. des ex-détenus 
politiques antifascistes, de M. 
Ernest Thiébat de Challant, ex 
détenu politique, et de M. Ale­
xis Brocherel d'Aoste, ex-ma­
quisard (Léo). 

."out-St-JI a rC i Il 
La revue « Tecnica dell'Insegna­

Te » a attribué une m ention spe. 
ciale à M.me _ Porté Dani l\hrie 
Thérèse qui s'est distingup.e par­
mi les institutrices ayant four· 
ni une particulière expérience 
didactique. 

Nous adressons nos félicita 
tions à notre vaillante collabora­
trice 

* * * 
Remerciemellt 

Sarre 
Avec 1I0S pompiers - Cette 

année aussi, nos pompiers ont 
ten u à fêter leur protectrice, 
Sainte Barbe. D ,manche 7 dé­
cembre, après avoir assisté à la 
Sainte Messe, un dîner les a 
réunis, au complet. Les excel­
lents mets préparés, arrosés d'un 
vin genéreux, seront sûrement 
un des éléments du bon souve· 
nir qu'ils garderont"de leur fête. 

Rappelons que notre corps de 
pompi.ers est aux ordres de M. 
Besenval Laurent. Ces dernières 
années ils eurent à combattre 
deux sinistres; le dernier, cet 
élé, dans une dépendance de M. 
Maurice Bal; plus grave, par 
contre, l'incendie· qui détruisit 
la maison rurale de M. G. Bal, 
la veille de Noël 1945. 

Ils ont à leur disposition six 
pompes à bras disloquées dans 
la Co~mune; une a été acquise 
dernièrement car ses autorités 
jugeaierit que le territoire com­
munal n'était pas aSSt'Z protégé, 
en cas d'incendie, vu la disper­
sion des villages. 

= 

la centrale d'Hône 
Dimanche 14 C. a .cu lieu l' inau­

guration de la nouvelle centrale de 
Hône. La cérémonie d'inauguration 
simple et sévère a réuni autour du 
Ministre des Communications Cor­
bellini et du gén_ Chatrian, venus 
exprès de Rome, de nombreuses 
personnalités du monde industriel. 
II y avait parmi ceux-ci M. Bertone 
président de la S. 1. P., l'ing. Selmo 
directeur général de la S. 1. P., l'ing. 
Gentile, le Dr. Guglie1mone prési­
dent de la «Cogne », l'ing. 'l'accone 
de la «Fiat., les prof. Boltani et 
Albenga, ainsi que M. Savioz, syn­
dic d'Aoste. MM. Fresia, Pareyson 
et Nicco représentaient le Conseil 
de la Vallée. 

M. Bertone et l'ing. Selmo ont 
expliqué brièvement mais avec clar­
té l'importance de la centrale de 
Hône et des réalisations de la S.l.P. 
En parlant des principaux projets 
d'èlectrification des lignes de che­
min-de fer, le ministre Corbelloni a 
reconnu l'urgente nécessité d'élec­
trifier celle d'Aoste Turin. Après 
que M. Blanchet, évêque d'Aoste, 
eut béni les machines, le ministre 
Corbelloni a distribué les diplôme 
de mérite aux principaux col labo­
rateùrs; parmi ceux·ci nous avons 
f{ marqué al'ec plaisir le nom de 
l'ing. 'l'orrione d'Aoste qui a dirigé 
les travaux l' endant PI-èS de li ans. 

Le Siège Central, la Section 
de Turin et de Bielle ont en- M. Pierre Diémoz d'Excenex, 
voy~ à notre Sectio;l des dépê- ex-maquisard (Falère), . bien con 
clles de solidarité et de condo- nu aussi dans la basse Vallée, 
léances pour le décès de notre adressa la parole aux specta. 
président d'honneur M. l'abbé teurs qui goûtèrent beaucoup le 

Henry. contenu de ses discours ainsi 

Il y a toujours {( q'uelqu'un » 
qui s'arrête devant le palais des 
écoles pour regarder, avec un 
tendre sourire, les enfants, qui, 
bien surveillés par leurs maÎ· 
tresses, attendent l'heure de la 
rentrée en classe. Ce {( quel 
qu'un» va penser que le monde 
n'est pas encore à sa fin! Le 
pays qui était presque désert, 
après le tragique bombardement 
de 1 944, s'est repeuplé: nos éco­
liers sont très nombreux. Un 
nuage d'enfants -de six à douze 
ans, et de garçons de douze à 
seize ans, fréquentent avec as­
siduité dès la première classe 
élémentaire jusqu'à la première 
du nouveau cours d'achemine· 
ment au travail. La population 
scolaire a démontré beaucoup de 
bonne volonté, en supportant le 
froid jusqu'aux limites du pos 
sible. On a dû, f.orcément, suS 
pendre les leçons lorsque la nei­
ge couvrait les chemins. Heu 
reusement le Directeur .de 
l' {( 1. L. S. A. - Viola» M. l'In-

Une vieille coutume veut que 
nos pompiers assiste nt, aussi, 
aux enterrements d'une certaine 
importance; malgré toute la 
sympathie que nous avons pour 
eux, nous ne pou vons que leur 
souhaiter une longue périocle de 
chômage dans toutes II."S formes 
de leur activité. 

Ch. V. 
!iit-" j IIcen t 

Une bdle soirée de l'Union 
Valdôtaine a eu lieu, dimanche, 
7 décembre, dans les locaux de 
l'ancir!1 Casino. 

Après la cérémonie le déjeuner 
fut servi dans une grande galerie 
d'aération du canal, qui est com­
plètement creusé dans la montagne. 

Voici quelques données sur celte 
importante insta.1lation: les eaux 
de la Doire sont captées à la s()r­
tie de la centrale de Montjovet et 
conduites par un tunnel jusqu'à 
Hône, à la distance de 14 km. La 
centrale t'st installée dans une 
grande ca verne creusée dans la 
roche et consiste en un ensemble 
turbine-alternateur verticaux. 

li. l'ing. JJlarcoz t'st réélu que son style oratoire. 
.~ré!dde .. t du ('ercle 
M. l'Ingo Charles Marcoz, vi­

ce·président du Cai, a été réélu 
a l'unanimité présidl.'nt du cer­
cle de la Section. 

Le Conseil est ainsi fbrmé: 
M .... l'avt. Siggia vice·président, 
M . le D.oct. J eantet secrétaire, 
MM. Scarpelli, Ravera, Deffeyes, 
Gastaldi membres. 

La réélection de M Marcoz 
a été un beau témoignage de 
reconnaissance de l'activité qu'il 
a déployée pour donner à ce 
cercle le juste ton d'lIne réunion 
de personnes qu i recherchent, en 
même temps que la récréation, 
l'élévation de la culture et de 
l'esprit. 

Union de!it guidt's et des 
I)rofesseursde sli.y 
Le Comité Valdôtain du «Con­

sorzio guide e portatori del C. A_ J. » 

est comtitué. Il allra son siège 
auprès de la Section d'Aoste du 
Cai. L'Union des guides devjen­
dra donc aussi «ipso facto» le 
« Comitato VaZdostano guide e portato­
ri de! Cai» officiellement reconnu. 

Le Secrétaire a été nommé en 

la personne de M. le Prof. R()­
bert Berton. 

Dé~è!il 

Une pneumonie emportait der­
nièn'ment Mme Rodoz Laurent 
Léonilde deChampiiepraz, deptds 
de nombreuses années sage fem­
me à Aoste. Toute à son tra­
vail, dévouée et foncièrement 
bonne, elle laiss J dans notre 

St-BarU .. - de - Corltialu 
Fleurs d'orallger 
La gentille demoiselle Andruet 

Lisette vient ri'unir sa d ~ stinée 

à celle de M. Grimod Emile 
d'Alexis. 

Nos meilleurs souhaits à ce 
nou vea u foyer valdôtain. 

Aymavilles - Nouvelle cen­
trale 

Cette soirée a fouTili l'occasion 
aux ·unionistes de St-Vincent de 
passer qnelques bOlls moments 
de gaîté et d'entrain ... en fa­
mille. 

Verrayes - Décès 

Le " décembre ont eu lieu les 
funérailles de M. Jules l\1iche­
let, septuagénaire, décédé pres­
que subitement. Le défunt était 
père d'une nombreuse famille 
à laquelle nous présentons nos 
vives condoléances, 

Proverbes . Valdôtains 

L'énergie est produite à la ten­
SiOll de 6.500 volts et transformée 
à 65.000 vo! ts dans une autre ca ver­
ne près de la centrale. La fréquen­
ce est de 24 et 50 périodes. La pro­
duction rejoint pendant l'hiver les 
45 millions de kwh. et 75 millions 
pendant l'été. 

La portée moyenne du canal est 
de 37 mètres cubés à la seconde; 
la chute moyenne est de m. 37,6. 
L'ouverture du tunnel a requis Ic 
creusement de 550 mille mètres 
cubes de matèriel, l'emploi de 550 
mille quintaux de ciment, de 720 
tonnes d'explosif et de 1300 tonnes 
de fer. L'œuvre a coûté 1700 mil­
lions de lires et l'c1istence de 14 
héros du travail. 

Le 14 courant a été inauguré 
la petite centrale électrique de 
Ozen, fraction qui èst divisée en 
plusieurs hameaux très éparpil­
lés. Toutes les autorités civiles 
et rt'Iigieuses de la commune 
ont pris part à la cérémonie, 
ainsi que des représentants du 
Conseil de la Vallée. Le temps 
était ~plendide; la journée com­
mença !Jar la f.onction religieuse 
et la bénédiction des machines; 
des groupes nous firent entendre 
ensuite nos plus belles chansons, 
après quoi on prit pJrt à un 
magnifique banquet organisé èn 
l'honneur de tous ceux qui ont 
travaillé à la réalisation de 

génieur Osw .. tld Bianchini nous .'a pn ;\('coblé la f-al) Celle réalisation est très impor­
tante aussi au point de vue de no­
tre économie régionale, vu qu'une 
partie des entrées - malheureuse· 
ment trop misérables, en vérité -
restera dans la caisse de la Vallée. 

a prêté de quoi nous chauffer. .noué la seÏ 
C'est pour son geste humani- Littéralement: Il ne faut pas 
taire que nous voulons lui dire accoupler (joindre) la faim av'ec 
un grand merci: le « merci» de la soif. 
toutes les familles du pays et Autrement dit: Il ne faut pas 
du corps enseignant. se mariPor entl e gens pauvres, 

COMMUNE DE QUART C'est bien qu'on sache que entre gens qui ne possèdent rien, 
toutes les fois qu'on a cherché entre gens dont l'un n'a rien à 
l'aide de l' «LL. S. A. _ Vio- boire et l'autre rien à manger. Avis d'enchères pour location d'alpages 

LE SYNDIC cette œuvre grandement utile. la» on a trouvé dans son. di-
Les personnes qui bénéficient recteur, M. l'Ingo OSWald Bian­

de la nouvelle centrale sont en ~ chini, un homme plein de corn 
viron une soixantaine; le nom- préhension et de gentillessp, qui 
bre des lampes dépasse 230 aveC nous a aidés de tous s "s moyens 
2 km . de fils de cuivre de l' t de tout son cœur. Grâce à lui 
ramifications. .L' administration nous avons eu les bancs pour 
communale a accordé 100 mq. cie 'la première classe du Cours 
bois à- ce travail. Vu les frais d'acheminf'ment au travail. Tou­
qui restent encore à couvrir, une jours grâce à- lui nous avons 
contribution du Conseil de la do.ns ce même Cours, trois ins­
Vallée serait la bienvenue. tituteurs pour les matières tech-

BORNEY 

* * * 
niques. 

* * * 
1.0 baté garde la. , ' .-Jlu communique qu'à 14 h. du 31 dé-

El! certains endroits 011 proilonce cembre coui-ant, dans la Salle Com­
plulô/ varde lIll lieu de garde. 'l'saté munale de Quart, aura lieu .une en­
dérive du vieux lrnnçais chastel; chère publique, suivant l'usage (le 
deve1l11 châlel puis châlenu. Châtel la chandelle vierge, pOUl' la location 
esl llil nom de lamille valdôlain de des paturages communaux, pour 
Morgex. les années 1948 - 1949 et 1950. 

Littérét!ement: Le château gar- Les prix bases de l'enchère sont 
de la ville; autrement dit: la équivalents aux valeurs des respec­
laideur (le château fait peur) e~t tives qnantité-s de fonline suivantes, 
la sauvegarde de la vertu. pour chaque année: 

Se dit d'une femme vertueuse, 1. Alpage CHALÉBY Kg. 1.800 
mais sans b"auté, quand ~)J1 veut 2.. SEYVAZ »1.650 

Vilie un vide qui ne sera pas 
de sitôt comblé. Au pressoir 

Tous, grands et petits, lui 
portent une vive reconnaissance 
et lui souhaitent de longues an· 
nées de satisfaction dans notre 
pays. M. l'Ingo Oswald Bianchi­
ni aura même l'humble recon­
naissance de ce « quelqu'un», 
qui, en passant devant le palais 
cles écoles, p 'urra s'arrêtf!r pour 
boire des yeux le souffle ardent 
et joyeux de laj\~ull('sse qui èn­
tre en classe pour apprendre à 
être >'ëlge et honnêt e. 

insinuer que sa vertu n'est due 3. » CHÉ\lEVÉ • 610 
qu'à Sot1 manque d'attraits, à 4." FONTIN ,. 1.200 

Condoléances à sa famill p. Contraircm L' nt aux preVISIOns 

Innugu ration d'éco. f'8 

Dimanche 7 décembre a eu 
lieu l'inauguration officielle des 
écoles primaires que la Cogne 
a 0!lvertes à Cavi di Lavagna 
pour les enfants nécessiteux des 
ouvriers. Ces écoles dépendent 
de la suriIltendance d'Aoste et 
on y adopte le même program­
me que dans les écoles de la 
Vallée, 

il semble que la récolte des noix 
a été assf'Z abondante, en coll;­
Ile, malgré If'S ravages causés 
par les hannetons La preuve 
en est donnée par la grande 
activité qui règne, en ce mois 
cie décembre, au pressoir de 
M. Antoine Charrère. Ainsi la 
précieuse huile de noix du pays 
sera encore, cette année, à l'hon­
neur sur la table de nos cam­
pagnards. 

C. V. - Un citoyen de Pont-St-Martin 

son impuissance de faire naÎlre Dépôt requis pour prendl'e part 
les désirs, et non pas à sa force aux enchères: L 50000 pour l'Alpa­
de leur résist, r, qui, seule cons- ge de Chaléby, L. 50.000 pour celui 
titue la véritable vertu. de Seyvaz, L 40.000 pour l'alpage 

Cependant beaucot1p llli don- de Fùntin et L. 20.000 pour celui 
de Chéneve. 

nellt une interprétation différente L'adjudication sera provisoire et 
et, en quelque sorte opposée, en pourra sub ir des surenchères non 
attribuant à château le sens de inférieures au vingtiéme, qui de­
tête, r.lison, force de caractère. vront être présentées avant midi 
Dans ce cas il se dit d'une fem- du 16 janvier 1948. 
me belle et, malgré cela, ver· ~ahi.er des ch8/'gcs visible au se-
tueuse, d'une femme, c'est·à-dire,cretarlat de la, Commune, 
capable de résister aux désirs 1 Quart, 6 décembre 1946 
qu'elle fait naître. . Le syndic: ROSSET AIMÉ 



Effets du hasard 
Il m'est tombé par hasard ilOUil 

la main un numéro de .[' Indiptm­
dente. qui avait servi à envelopper 
une salade achetée - au marché. 
Quand je fus rentré chez moi ma 
curiosité fut éveil :ée en défaisant 
le paquet, par le titre pompeux de 
• Indipenderzte" qui s'étalait ilur la 
première page. 

En jetant un coup d'œ il sur ce 
journal , je constatai que M. Cor­
niolo était critiqué pour ce qu'il 
avait dit à Champorcher ; on pré­
tendait aussi qu'il n 'avait pas pu 
prendre la parole à Saint·Oyen par 
suite de l'opposition d'une person· 
ne qui était définie. 1111 !lomo intel· 
ligente •. J 'ai trouvé tout cela très 
étrange, d'autant plus que moi aus­
si je m 'étais trouvé ce jour à Saint­
Oyen, ~t jene comprenais pas com­
ment on avait le courage d'écrire 
sur un journal des arlicles tendant 
à critiquer des discussions sans 
aucune importance et qui s'étaient 
déroulées très amicalement. 

Quant à la définition. uomo intel­
ligente ., je dus reconnaître qu'elle 
était fort juste puisqu'elle s'attri­
buait à une personne qui avait re­
fusé le premier numéro de .l'Indi­
pendellte" qui lui avait été envoyé 
comme propagande. Pour une rois 
les rédacteurs de • [' Indipendente " 
avaient donc dit la vérité car cette 
personne avait été en effet très in­
telligente de renvoyer cette feuille 
anti·valdôtaine. 

Quelques jours après, à la Tous­
sl;lint, en arrivant devant l'église je 
vis sur la place un groupe de jeu- , 
nes-gens qui lisaient un journal, 
dès qu'ils me viren t ils me firent 
voir ce journal qui était de nou­
veau .l'Indipendente" et je vis qu'il 
attaquait cette fois notre pré<;ide-nt 
Caveri. Je voulus regarder qui était 
le directeur et je vis avec stupé­
faction les Iloms des abbés Val­
lainc et Commodo Ce n'est pas pos: 
sible - me suis·je dit - que des 
prêtres soient responsables d'un 
journal qui pour la seconde fois 
que je le lis ne cesse de calomnier. 

Pourtant je connais bien M. Val­
lainc qui semble être un assez bon 
prédicateur, qui à présent est peut 
être en train de prêcher du haut 
d' une chaire contre le péché de la 
calomnie, sans se soucier que ce 
n'est pas suffisant de prêcher mais 
que c'est encore plus imporlant de 
donner le bon exemple; c'est pour 
ça qu 'en y pensant j'en suis resté 
fàché. Mais en réfléchissant bien 
sur toutes ces choses, j'ai pensé 
que du moment qu'il s'agit d ' une 
personne très instruite elle a dû 
retenir nécessaire, pour donner de 
l'importance à notre mouvement, 
de critiquer ce mouvement et son 
chef. 

Cette personne Irés érudite s'est 
probablement souvenue de Parmen­
tier qui fit garder par les gendar· 
mes les champs de pommes de 
terre, afin que le peuple ait été 
convaincu de l'utilité et de la bonté 
de ce légume 

Nous devons ainsi féliciter les 
rédacteurs d-e • [' Indipendente" de 
propager l'idée de • [' Union ValdÔ· 
taine" en continuant de critiquer 
et de calomnier. Par ce moyen 
quelques rares têtus qui .ne nous 
ont pas 'encore compris nou s com· 
prendront enfin en les entendant 
critiquer et calomniel·. Tous ensem­
ble nous faisons ainsi ressortir 
l'importance et l'utilité de l'Union 
Valdôtaine pour la conqu,ête de nos 
libertés. 

C. CHEILLON. 
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Loterie de " l'Union 
" 

Naw.érolil gagnants 

13 • Boîte biscuits BarIJI.I.r .. 
63 - Bouteille l'in Barbera 

117 - Pot confitures Ica/J 
19H - Thermo de 1/4 de litre 
360 . Thermo de 1/2 litre 
500 Bouteille 1/4 de vin blanc 

, 61~ - Buuteille yin Grignolino 
671 . Paquet cigarettes nationales 
686 - Bouteille Barbaresco 
HOII - Un saucis~on Gaia 
971 - Paq uet café torréfié • 

1061 - Boîte biscuits Barbara 
llH2 - Pot confitures lcau 
12U6 • Pot olives conservées 
1225 Pot confitures Icau 
I:f26 - Bouteille Rilbarbaro Zucca 
1'43 - Paquet café torréfié 
1348 - Bouteille 1/4 de vin rouge. 
1352 • Paquet café torréfié 
1365 - Bouteille vin ordinaire 
liS6H - Boîte marmelade Delsa 
1373 - Boîte de Vongole 
1534 . Boîte de fromages 
1539 - Livre sur la Vallée de Cogne 
1636 - Un grand vase 
1647 - Boîte de Vongole 
1659 - Bon pour 6 portemanteaux 
1663 . Un flacon de cerises 
1684 . Paquet café torréllé 
1692 - Bouteille vin de Torette 
1'718 . Bouteille 1/4 de vin rouge 
1738 . Une hotte 
17ti6 . Boîte à travail en bois 
1779 . Bon pour 6 portemanteaux 
1796 . Bouteille de vin Barbera 
1799 . Un morceau de savon 
1876 . Dessous de verres 
1877 . Un huilier 
1917 - Un lllOrceau de savon 
1972 - Fiasque vin Valpolicella 
1977 • Bouteille vin ordinaire 
19H2 - Bon pour un sac de plâtre 
2598 - Bonbonnière Boch 
2631 - Sept saucisses 
2650 • Fiasque vin Chianti 
2651 . Bouteille vin Gancia 
2701 - Boîte de fromages 
2828 . Bouteille vin de Torette 
3U03 . Un morceau de savon 
3013 . Pendule de table 
3028 - Flacon de cerises 
3167 - Service pour fumeur 
3201 - Bouteille vin Brachetto 
3244 . Fiasque vin Chianti 
3271 . Bouteille vin Grignolino 
3~80 . Bouteille 1/4 vin blanc 
3285 - Bouteille Marsala Beccaro 
3312 . Un saucisson sans marque 
3315 . Bouteille vin ordinaire 
3325 - Fiasque vin Valpolicella 
3409 . Statuette joueur de flûte 
3413 - Bicyclette marque Viscontea 
3435 . Fiasque vin Valpolicella 
3493 - Boîte viande en conserve 
3509 . Pot confitures Icav 
3519 . Coupe à fruits avec dessous 
3545 - Un morceau de savon 
3569 - Service de toilette 
3598 . Pot confitures Icav 
3620 - Livre (II Film sonoro) 
3634 - Deux tablettes skioline 
3639 - Bouteille vin ordinaire 
3640 - Boîte de fromages 
3701 - Un morceau de savon 
3707 . Un morceau de savon 
3711 . Fiasque vin Valpolicella , 
3718 - Paquet cigarettes nationales 
38D6 • Tabl. Vierge en terre cuite 
3824 . Scie passe-partout 
40t 4 . Saucisson sans marque 
4088 - Vase terre cuite 
4097 . Paquet cigarettes Serraglio 
-1125 - Pot confitures Icav 
4142 - Bouteille vin ordinaire 
4171 - Collier de verre 
4208 - Paquet cigarettes Serraglio 
4223 - Fiasque 1 2 litre vin blanc 
-1255 . Bouteille 1/4 vin rouge 
4257 - Bouteille rabarbaro S. Pel/ego 
4267 - Flacon de fruits 
4283 - Bouteille vin de ToreHe 
4304 - Fiasque vin Chianti 
4384 - Fiasque vin Valpolicella 
4431 . Livre sur la Vallée de Cogne 
4455 . Boîte viande en conserve 
4456 . Deux tablettes skioline 
4461 - Bouteille Kummel 
4473 - Fiasque 1/2 de vin blanc 
4485 - Bouteille genépy Ottoz 
4515 - Fiasque vin Valpolicella 
4521 - Pot d'olives conservées 
4536 . Un morceau de savon 
4542 - Bouteille Spumante Stantero 
4549 . Pllquet cigarettes Serrag1io 
4563 - Fiasque vin Valpolicella 
4619 . Livre. Conseils précieux" 
4630 . Pot confitures Icav. 
4660 - Bouteille vin Barbaresco 
4698 . Un morceau de savon 
4721 . Pot confitures Tcav 
4802 . Boîte de Vongole 
4836 . Un morceau de savon 
4849 • Fiasque vin Chianti 

.~04 - Deux bols (écuelles) 
4!J1!:J - Fiasque vin Valpo ,icella 
4n8 - Vase en terre cuite 
4930 . Paquet café torréfié 
4941 . Boute,Hle 1/4 vin rouge 
4958 - Un saucisson Varzi 
4963 . Fiasque vin Chianti 
4970 . Paquet café torréfié 
4990 . Collier de verre 
4997 ~ Fiasque 1/21. vin blanc 
5026 - Pot d'oignons au vinaigre 
5134 - Une boîte de Vongole 
5192 - Bouteille vin ordinaire 
55117 - Boîte hors-d'œuvre Edelweis 
5677 - Boîte de fromages 
5747 . Paquet café torréfié 
5783 - Deux tabletl es skioline 
6057 - Bouteille vin blanc Canelli 
6353 - Paquet café torréfié . 
6431 - Bouteille liqueur. S. diav. " 
6445 - Bouteille d'eau de·vie 
6522 . Tableau Vierge terre cuite 
6571 . Bouteille vin ordinaire 
6616 - Bouteille vin ordinaire 
6639 - Boîte hors·d'œuvre Edelweis 
6644 . Fiasque vin Chianti 
6676 - Bouteille cognac Rossi 
6724 . Bouteille vin ordinaire 
6792 - Fiasque vin Valpolicella 
6891 . Bouteille vin Barbera 
6952 - Bouteille eau de vie muscat 
7053 - Coupe en bois 
7113 . Paquet café torréfié 
7154 - Fiasque vin Chianti 
7168 . Photo château de Fénis 
7207 . Bouteille vin Barbaresco 
7226 - Bouteille vin ordinaire 
7242 - Boîte de fromages 
7260 - Une ruche 
7~82 . Une serpe 
7371 • Boîte de marmelade Delsa 
7497 • Morceau de savon 
7804 - Boîte de marmelade Delsa 
7858 . Boîte de Vongole 
7915 . Thermo fore 
7960 . Buuteille vin Barbera 
8U71 . Pot confitures Icav 
8110 . Bouteille 1/4 vin blanc 
8128 . Bouteille vin ordinaire 
8235 . Morceau de savon 
8244 - Boîte hors d'œuvre Floris 
8264 . Bouteille 1/4 1. vin blanc 
8322 - Bouteille vin Barbaresco 
8324 - Bon pour 6 portemanteaux 
8352 - Paquet cartes postales 
8362 • Bouteille rhum Cala 
8363 . Bouteille vin ordinaire 
8391 . Boîte de Vongole · 
83!J2 • Jouet (bataille navale) 
8446 - Bouteille vin de Torette 
8448 - Bouteille Barolo Gerbi 
8533 . Quatre portemanteaux 

-'8756 - Boîte marmelade Delsa 
8777 . Pot confitures Icav 
8910 - Tableau de L. Balbis 
9345 . Bouteille vin ordinaire 
9354 - Pot de moutarde 

10066 . Fiasque vin Valpolicella 
10099 - Morceau de savon 
10113 - Boîte de biscuits Buitoni 
10331 . Bouteille Curaçao Grassotti 
10446 - Bon pour 6 portemanteaux 
10477 . Un béret 
10616 - Bout. SpumanteBrachetto 
\0621 . Paquet de saucisses 
IOTH . Fiasque vin Valpolicella 
10732 - Pot d'olives-
10775 - Bouteille vin Barbaresco 
\0798 - paqùet de café torréfié 

Émigration en Belgique 
Les ouvriers qui désirent travail­

ler dans ies charbonnages de Bel­
gique, en qualité de mineurs, peu­
vent présenter leur demande au bu­
reau de placement d'Aoste, ou se 
renseigner, . touchànt les conditions, 
aux sections de placement de Pré­
St-Didier, Villeneuve, Châtillon, Nus, 
Verrès et Pont-St-Mal tin. 

Un pressoir pour l'huile de noix 
fonctionnera à Aos te, rue Vevey 
9, jusqu'à la fin décembre. 
Les intéressés sont priés de se 
f-aire in scrire. 

Plants de vigne grefféS arbres fruitiers 
Istit~to Agricolo Artigianelli 
Caseine Vica (Turin) . Tel. 7868 

Sei es "LE BOUQUETIN" Sei es 
C'est la marque qui offre la meilleul'e garantie 

Préférez les !lCÏes • L E BOU QUE TIN " 

ILA - 1 . Rlle St· Martin . Vente /lll dé/ail che: CUATTO • Rue De-Tillier 

La l'elne et l/l~ filil du regretté 

.IULES MH.:HEI.ET 

de Verrayes, remercient toutes les 
personnes qui ont pris part à leur 
douleur et accompagné à sa der 
nière demeure la dépouille mor· 
telle de leur regretté mari et père. 

ON VEND déchets de fruits 
(mangimi) pour bétail et volaille. 

Société ICA V . 30 - rue Carducci -
Tel. 371 Aoste. 

Pour les familles des Partisans ' 
Les familles- des Partisans 

tombés durant la. Résistà.nce, qui 
n'ont pas encore entrepris lelii 
démarches pour la pension, sont 
priées de se présenter au plulii 
tôt au Bureau Régional , de la 
Post-Bellicél, rue Festaz, J 9 -
Aoste. 

Prof. Albert DEFFEYES 
Directeur responsable 

Imprimerie Valdôtaine Aoste 

A uto!iaation de l'APB n . 357 

Les spécialités 
de la Vallée d 'A oste 

P. L. GARRO,\E frères - Aoste 

Gê 
de 

SIlagasins 3turora 
50 - Rue de Tillier (Place Saint Grat) 

1 z - A venue de la Gare (près de la banque Bérard) 

1 m perméables 
Pardessus 1 
P~ntalons pour enfants 

de ski 
Pardessus 

pour hom­
mes et leu- . 
nes-gens 

Paletots 1 
pour dames l 
les pl us beaux ~ 
modèles . tein: 
tes à la mode 

Complets .1 
pour hommes 

Vestons de 
velours (giacche) 

pure laine 
8.000·9.000 

12.500 

pure laine 
12,000 
14.000 
16.000 

6.000·7.800 
9.500 - 10.000 

Fourrures 
Fourrures palle d'agneau 

" lapIn noir 
• lapin marron 
• moulon 
• groenlande 

Imperméables 
hommes 

pur colon lI!.acb 
modèles brevetés 

12.1100 
15.000 
16.000 
15.000 
18.0UO 

B 600 

Vareuses (giacchettoni) 
pour hommes 9000 

pure laine 12,000 

Vestons en peau 
(giacconi) 

marron noir, Inlérieur de peau 9.500 

Pantalons de Vêtements de travail 
f ... taine \ 950 - 1.200 pour ouvriers 

(peall de diable) / 1.300 et agriculteurs 

Paletots pour 1 9.000 . 11.000 Couvertures ' 
hon. me 1 Edredons 

Pantalons brevetés pour skieurs 
Gabard'nes 

Habits de mariage 

LES lJIi\.ISONS 

L. OTTOZ & Fis Aoste c 
ont préparé pour les fêtes une 

A v 

Cor b e Ile d e Noë 1 
contenant des liqueurs et des confitures de choix 

RAGA.SINIi DE VENTE 

Aoste 
Pâtisserie BOCH 

" ALLOERO 
OTTOZ . Avenue de la Gare 
ICA V - Croix·de-Ville, 13 

Cogne 
Chez JEAN TEl Ferdinand 

,Breuil 
BIGONI . Alimentation 

Châtillon 
BIGONI . Alimentation 
Café DUC 

Saint-Vincent 
DE MARIA - Alimentation 

La-Thuile 
DE PAOLI - Alimentation 

Courmayeur 
Co op . • La Cormayeurentze • 
VALLET Falconieri· Alimentation 

Préférez les produits Valdôtains! 

VERMOUTH 

CARPANO 
Repr. L. OTTOZ et fils . Aoste 

BOÎtes c a d eau 

Sarti ..... ses liqueurs, 
Bepr.: Laurent OTTOZ & ru •• "o.t. 
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